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Discours du Président sur les déportés et l'esclavage : Réactions positives de la classe politique

Le discours du président de la République n'aura laissé personne indifférent. Un discours unificateur et qui se veut
un moyen de préparer l'opinion au retour de leurs compatriotes déportés suite aux évènements Mauritanie-Sénégal
d'Avril 1989. Une volonté politique de régler définitivement la question des déportés, du passif humanitaire et des
séquelles de l'esclavage qui a, depuis la fin de la transition été considérée, dans le pays comme ailleurs, comme
étant le plus grand défi du Président Ould Cheikh Abdallahi et de son Gouvernement.

Surtout que l'homme a promis, lors de la campagne présidentielle de mars dernier, de venir à bout de ces questions
de droits de l'homme dans un délai de six à douze mois. Et voilà que moins de trois mois seulement après sa prise
de fonction, il vient dans son premier discours à la Nation, demander, si l'on peut ainsi l'exprimer, le pardon à tous
ceux qui sont concernés par la question :

"Au cours des années 80, notre pays a été le théâtre d'atteintes massives aux droits de l'homme qui devaient
culminer en 1989-90-91. Des citoyens mauritaniens à l'intérieur et à l'extérieur du pays ainsi que des résidents
établis en Mauritanie ont été victimes d'exactions graves et injustifiées. Des populations mauritaniennes paisibles se
sont vues contraintes à quitter leur pays. Des atteintes cruelles à la dignité, des abus et dénis de droit d'une grande
ampleur ont été commis.

Chers compatriotes, Je voudrais ici, au nom de la République, exprimer ma compassion à l'égard de toutes les
victimes de ces années sombres. Je voudrais dire à chaque veuve, à chaque orphelin, à chaque réfugié, à chaque
opprimé blessé dans sa dignité, que je partage l'intimité de leurs souffrances.".

Même son de cloche chez le courant "El Wihda" qui a rejoint la semaine dernière seulement la majorité présidentielle
à l'issue d'une rencontre avec le Président de la République. La réaction du courant "El Wihda" ne s'est donc pas
faite attendre, Mohamed Ould Dellahi, le président du PMDEVerts nous déclarant que "c'est un excellent discours
qui, pour la première fois dans l'Histoire de la démocratique, unie le peuple et cherche à lui faire oublier ce passé
sombre dont nous regrettons tous qu'il soit arrivé. Nous félicitons le Président de la République pour cette franchise
et cette honnêteté et lui demandons de persévérer dans cette voie."

Côté Indépendants, le député Me Sidi Mohamed Ould Maham, qui est également président de la Commission
Intérieur, Sécurité, Défense et Justice nous affirmera que "c'est un discours qui inaugure une nouvelle étape de
réconciliation nationale avec nous-mêmes, avec l'Histoire et ne constitue en aucun un début de négociations. Il
englobe la période 1980- 1991 et toutes les violations de droits de l'homme auxquelles ont été confrontés les
Mauritaniens qu'ils soient noirs ou blancs, car le tort n'a jamais été, dans l'Histoire, réservé à une composante
donnée. Nous affirmons dans ce cadre que le traitement de ce dossier doit s'inscrire dans une vision patriotique
réconciliatrice, sans esprit de vengeance."

Mohamed Ould Khattatt mmkhattatt@hotmail.com
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